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Sa mort

54. C’est la vérité que Catli. de S.-A. dut s’arrêter le 20 avril 
1668. Le mal dont elle souffrit les jours suivants déconcertait les 
médecins. Il est vrai qu'elle s’était chargée des péchés de deux 
personnes recommandées par Mgr de Laval. Durant sa maladie, 
elle fut admirable de patience et de pénitence, ne demandant rien, 
acceptant tout, reconnaissante des moindres services comme si 
elle en a\ait été très indigne. 11 n’y avait pas que son corps qui 
souffrait. Etant un jour tourmentée d’un affreux désespoir et la 
justice divine s’appesantissant sur elle à cause des péchés dont elle 
s’était chargée, elle se tourna vers Notre-Seigneur en s’écriant : 
“ Mon Dieu ! mon Dieu ! pourquoi m’avez-vous abandonnée ? ” 
Le 7 mai, elle reçut la sainte communion et l’Extrême-Onction 
en pleine connaissance. Son âme s’envola au Ciel le matin du jour 
suivant après qu’elle eût averti sa communauté qui l’entourait 
qu’un changement allait bientôt avoir lieu, qu’on venait de lui 
annoncer que toutes ses souffrances étaient finies, qu'elle était guérie 
... et, qu’à sa demande, on eût chanté le Te Deum. C’était le 
8 mai 1668. Comme des témoins, etc.

55. C’est la vérité qu’après la mort de Cath. de S.-A., son 
visage fut comme celui d’une personne qui serait en contempla
tion. Ce dont fut témoin toute la population de Québec qui vint 
en foule prier auprès de son corps, beaucoup de personnes désirant 
obtenir quelque chose luy ayant appartenu. Comme des témoins 
etc. . .

56. C’est la vérité que la renommée de sainteté de Cath. de S.-A. 
commença à se répandre au Canada aussitôt après sa mort et se 
répandit bientôt en France, quand furent dévoilés les secrets et les 
merveilles de sa vie. En effet, rien n’est plus convaincant que les 
pieux et précieux témoignages du vénérable Mgr de Laval, de la 
vénérable Mère Marie de l’Incarnation, du P. Paul Ragueneau, 
s.j., qui fut son confesseur et directeur pendant douze ans, du P. 
Chastelain, s.j., qui succéda au P. Ragueneau jusqu’à sa mort, de 
Monsieur de Lauzon de Charny, grand vicaire de Québec et 
supérieur de la communauté de l’Hôtel-Dieu du Précieux-Sang,


